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Deux poèmes de Dominique Quélen

Cette fois, deux poèmes tombés du livre de Dominique Quélen : Profil Élégie, aux éditions Le Corridor bleu . Poésie
singulière, non pas difficile à saisir, mais assurément difficile à commenter, rude tâche que je ne suis pas certain de
pouvoir mener à bien. Frédéric Forte, qui propose un Marchepied en guise de préface, s'en tire par ce que je
considère comme un détour acrobatique, plutôt amusant d'ailleurs, mais qui reste une habileté s'évitant la
confrontation directe avec le texte, sinon l'engageant sur une voie de déviation. Considérons cette approche comme
une première hypothèse, qu'il va falloir dès lors dépasser – si cela se peut.

En attendant, lisons :

 Légende 1

 Un noyé, ancien nageur. Il a bu l'eau qui l'entourait. Puis, phénomène inverse. On l'a mis sur le dos, très
détendu. L'entraineur en jogging fait aller ses bras sans conviction. Il est agenouillé de profil devant
l'attroupement qui s'est formé. Quelqu'un bâille ou peut-être pousse un cri. C'est l'instant où tous vont se
résigner et quitter leur premier mouvement : il est déjà figé, vidé de son sens. La perspective fait un des bras
plus gros, mais l'autre est enflé et tient bien sa place. Tout le corps se presse à l'avant. Par endroit, les chairs
molles et dissoutes apparaissent comme bouillies. Cet effet est souvent noté. On voit encore l'eau courante,
le mort qui ruisselle ainsi qu'un peu d'humidité au coin de l'œil d'un homme qui se détourne, au troisième
rang.

*

 Dans une course, tout le monde peut rattraper et dépasser le premier, personne ne peut dépasser le dernier
ni même le rattraper. Il n'y a rien à en conclure. Faire chaque chose pour la seconde fois ou s'arrêter avant la
première. Franchir uniquement au retour. C'est agréable, au printemps, ayant mangé des kiwis à la menthe et
à la chartreuse, de boire un café qui en ravive le parfum dans la bouche.

Post-scriptum :

Repères : Dominique Quélen : Profil Élégie. Éditions : Le Corridor Bleu (52 rue Armand Adam de Villiers - Grands Bois - 97410 Saint-Pierre - Île

de La Réunion)  140 p. 15€.
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